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Uspirationsdifférentes.
TOULON vise sonmaintien
… et REIMS lefitre

’EST vraisemblablement pourC la dernière fois que lesRé­
mois jouent en plein jour en

championnat au stade AugusteDe­
laune, cette saison. Après Toulon, il
restera bien à recevoir Monaco, St­
tienne et Le Havre, mais toutesces
rencontres doivent avoir lieu en noc­
Avec Toulon, équipe inédite à

Reims, c’est un candidat à la relé­
gation en deuxième division qui
vient rendre: visite aux Rémois. Les
Toulonnais, nouveaux venus endivi­ape.résultat.

La forme des joueurs avait évolué et aussi la compositiondes
équipes que les deux clubs pouvaient mettre sur pied (iciCi­
sowski avait disparu et Fontaine était indisponible).

Dans les deux camps, les ambitions ont été déplacées par
le cours des évènements.

Enfin et surtout, la lumière artificielle apporta à la tech­
nique une retouche inévitable.

Il paraîtrait anormal que l’on ne s’émeuve pas en haut
lieu des incidences que cette situation nouvelle peut avoir sur
l'issue du championnat, si l’on ne savait que le footbali pro­
fessionnel s'oriente délibérément vers le spectacle.

Ne serait­ce que pour répondre au goût du public. Or il se
trouve que par bonheur, l’attrait spectaculaire de la rencontre
n’a pas souffert de ce retard. La lumière artificielle dessunlights
du Parc en rehaussait même l'éclat.

Alors, chacun a oublié motre réserve et s’est apprêtéà
vivre sur la scène illuminée, le plus beau des spectacles.

Cet artiele n’engage
que son auteur

L était impossible que le décalage de Reims­Racing du
28 février au 13 avril en change avec les données, le

sion nationale, ont beaucoup « tra­
vaillé » en début de championnat. I
leur fallait le temps de s’adapter, et
cette adaptation fut quelque peu la­
borieuse. Au bout de vingt­huitmat­
ches, l’équipe d’André Gérard n’a­
vait que treize points à sonactif,
avec un bilan assez peu reluisant :4

5 matches nuls, 19défaites.
Et elle était dernière du classement.
On la considérait commecondamnée.
C’est alors que Toulon eut à seme­

surer à Nîmes, leader du champion­
nat. Cela fera une défaite de plus
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pour les Varois, pensait­on. En réa­
lité, Toulon triompha de Nimes par
3 buts à 2, et cela réveilla sonéner­
gie en lui donnant conscience de ses
possibilités. Et par la suiteToulon
allait battre successivement Sochaux
(2­1), Lyon (2­1), Bordeaux (2­0)
avant de faire match nul avec Le
Havre (3­3).
Depuis le 21 février, lesToulonnais

ignorent la défaite. En cinqmatches,
ils ont inscrit quatre victoires etun
match nul, totalisant neuf points sur
un maximum possible de dix.Per­
sonne n’a fait mieux en division na­
tionale pendant la même période,
avec. la réserve cependant que lare­
mise desmatches
Reims­Monaco et Nîmes­Racingpeut
avoir empêché ces équipesd’égaler
lesVarois.
Cette remontée du S. C.Toulon

est due, d’une part au retour en for­
me de Jean­Jacques Marcel, d'autre
part à la venue du buteur suédoisJonsson.
Le renouveau de Jean­JacquesMar­

cel a été consacré par sa réapparition
en équipe de France contre l’Autri­
che le 27 mars à Vienne. Contre les
Autrichiens, Marcel marqua le pre­
mier but français.
Quant à Jonsson, ce n’est pas un

inconnu. On l’a déjà vu sous lemail­
lot du Stade Français et sous celui
du R. C. Lens. Cette force de la na­
ture est difficile àmaîtriser.
Pas d’autres grands noms dans la

formation toulonnaise, mais un en­
semble de footballeurs de bonne va­
leur ayant su se hisser au niveau desmeilleurs.
Devant cette formation qui croit

encore à ses chances d’éviter lades­
cente, le Stade de Reims n’aura pas
la partie facile. Sur le chemin du ti­
tre, Toulon est un obstacle qui nese
franchira pasaisément.

Marcel LARDENOIS.

REIMS à 4 contre 1

Racing­Reims,

­"EGON JONSSON

LEJunun=n)­n&nu
TOULON,... tous lesmate­[| lots…
Non, Vincent Scotto ! om­

bre heureuse, et pas toulonnaise. À
Toulon, c’est l’Opéra, Monsieur !La
grande gueule quoi ! Le mot ne fait
päs peur.
Toulon. c’est Jules. Jules César !
Parfaitement ! César Vezzani !
On l’adorait, César Vezzani ! Le

plus grand ténor français dudemi­
siècle, foudroyé à Toulon sur scène.
Toulon c’estErnest,
Qui, Ernest ? Mais Blanc pardi !

de l’Arsenal.
Blanc, un des meilleurs partenaires

possibles de Di Stéphano. PasAl­
frédo, Guiseppe. Peppino ou Pipo,
comme on l’appelle à Millau,dans
la «Galleria…»
Ernest Blanc, le premierbaryton

français actuel,
Une autre grande gueule, monbon!
Comme Jean­Jacques.
DeBrignoles.
Une grande gueule au figuré aussi.
Un traceur. Un de cesdemi­dieux

à qui il ne faut que trois paspour
traverser les cieux, je veux dire les
stades. Grand décocheur de traits d’or
souple, leste, le nez impérieux, le
geste ample, la voix fleurie.

NOUVEAU GARS

DE LA MARINE
On a parlé d’une résurrection.
Erreur. Les demi­dieux n’ont pas

besoin de ressusciter, étant immor­tels,
Ils ressuscitent. Transitivement. Ils

ressuscitent les faibles. Et même. ils
les transfigurent.
Surtout s’ils ne sont pas seuls.
Egon Jonsson ? Ça ne vous dit

rien?
Ce bon bûcheron de Suède, qui a

des intérêts dans la scierie à ce queje crois n’est pas comme les allu­
mettes, dont Jules (César) a dit de
manière inoubliable qu’elles ne ser­
vent qu’une fois.
Il a servi — beaucoup — au StadeFrançais.
Il a servi — pas mal — au R.C.

deLens.
On l’avait oublié en Suisse.
Il arrive à Toulon, avec Jean­Jac­

ques … Et regardez la courbe de ré­sultats.
Jean­Jacques Marcel, Egon Jonsson,

voilà bien le pouvoir des tempéra­ments,
Comme on l’a toujours su au pays

de Jules, c’est­à­dire de César, c’est­
à­dire de Raimu et de Vezzani, et
d’Ernest, ce superbe bouffon, le par­
tenaire de l’autre Di Stéfano.

Roger CHABAUD



L’entraineur toulonnaisAndré
Gérard habite juste en face du
stade de laMarine où Toulon dis­
puta ses premiers matches de lasaison.
« La pelouse a l’air convenable

disait­il, mais seulement lorsqu’on
la regarde de chez moi, duqua­
trième étage !.….»@
Quand cessera donc cette ani­

mosité du public sedanais pour
Reims et du public rémois pour
Sedan ?
Nous avons été effrayés par l’at­

titude de certains spectateurs di­
manche à Sedan et nous savons
que certains rémois sont égale­
ment déchaînés dans notre stade
lorsque Sedan s’yproduit.
Pourtant, les relations entre les

dirigeants des deux clubs sont ex­cellentes.
Il y aurait sans doute lieud’or­

ganiser une campagne pour apai­
ser ce climat déplorable.æ@
Lorsqu’on lit que Reims a réa­

lisé pour son match contre Nîmes
à Colombes une recette de 252.288
N.F., on pense que le club doit
recevoir une part importante de
cette manneprovidentielle.
En réalité, Reims n’a perçuque

3 millions 200.000 anciens francs.
Mais la Fédération a reçu 3mil­
lions 500.000 et cinq millions ont
été bloqués pour une répartitionà tous les participants aux hui­
tièmes de finale.@
Le conseil municipal deReims

a adopté le dossier technique pré­
senté par M. Fournier, adjoint
aux sports concernant laconstruc­
tion, en extension du StadeVélo­
drome Auguste Delaune, de gra­
dins comportant en sus decelles
actuelles, le maximum de places
assises et couvertes, pour leprix
de 800.000 N.F.
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q contre Anderlecht, un match qui avaitrod PAUL LELACHEUR
Pour se rendre en Belgique jouer

\N conclu au moment du transfert de
Kopa d'Espagne à Reims, les rémoisde eu un accompagnateur inat­Æ tendu : Paul Sinibaldi, chevelure tou­7 jours noire, toujours affable et sou­
riant, Paul est actuellement àMar­
seille dans une fonction un peu ex­
traordinaire : dans une maisond'apé­
ritifs il est propagandiste.
Ce qui nous étonnera encore plus

c'est que Paul Sinibaldi a perdu tout
contact avec le football. Il n’avu
cette saison qu’un match àMarseille
et trois fois Reims !
Et bien entendu il ne joue plus

au football.
@CARAVANE

POUR LABELGIQUE
L'équipe rémoise se rendit donc à

Anderlecht en voitures particulières.
Fontan le masseur tenait le volant
de l’une d’entre elles, en rodage. Ce
qui ne l'empêcha pas dit­on depous­
ser des pointes à quatre­vingt dix al'heure.
Une voiture menait la caravane à

petite allure mais en prévision d’une
éventuelle disjonction on avait recom­
mandé à tous le point de rendez­
vous : Hôtel des Colonies. Et ceque
l'on pouvait redouter se produisit
les voitures arrivèrent isolément à
Bruxelles et demandèrent en vain
l'Hôtel desColonies.
Personne ne le connaissait. On sait

bien que la Belgique a aussi des
difficultés de ce côté­là, mais enfin
on pensait pouvoir être renseigné sur
l'adresse de cet hôtel.
@ QUI A FAIT LES LEGENDES ?
En passant à. Vervins, la petite

troupe s'était enrichie d'un nouvel
élément : Jacowski qui tient là­bas,
ainsi qu'on sait, un café. Au retour
On ne manqua pas de s’y arrêter etd'y consommer. En furetant les
joueurs purent apercevoir aumur
de nombreuses photos représentant
Jacowski au temps de sa gloire.Et
ils découvrirent les légendes trèscu­
rieuses écrites à la main et dont voici
un exemple : « Le brillant DeHar­
der tente en vain de déborder Ja­
cowski ». « Jaco », chez lui,soigne
sa publicité.w CABARDE
Au match Anderlecht ­ Reims,on

sait qu’à l'issue d'un incident, le jeu
dégénéra en seconde mi­temps et
qu'il devint particulièrement rude
pour ne pas dire plus. Un hors­jeu
n'avait pas été signalé et l’action se
poursuivant Jacquet, en plongeant
avait empêché l’avant belge depour­
suivre sa route en se couchant sur
lui, Le public qui oubliait la faute
préalable: manifesta —long:ement,
énerva les joueurs des deux camps e*
la partie prit un tour très tourmenté.
Sur le banc des remplaçants Vincent
qui avait quitté le terrain à l'issuede
la première mi­temps assistait à ce
déploiement de coups défendus.Et
son tempérament bouillant parlant, il
demanda à rentrer à nouveau sur le
champ du jeu. Ce qui ne lui futpas
naturellement accordé.
w COMME ON SERETROUVE
Si Paul Sinibaldi avait tenu àac­

compagner ses anciens camarades à
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Anderlecht c’est qu'il savait retrou­
ver là­bas son frère Pierre Sinibaldi.
Pierre était jusqu'alors entraineur au
Luxembourg et il venait tout juste
de signer un contrat très intéressant
d'une durée de trois ans avec leclubd'Anderlecht.w  DITES­LE AVEC DES FLEURS...
Donc Just Fontaine a été appelé

à la Ligue Nationale pour s'expliquer
au sujet des termes d'un article où
il aurait mis en cause les dirigeants et
joueurs de son ancien club Nice.On
sait qu'il a été invité à parler désor­
mais avec plus de modération de ses
anciens camarades. En parlant à la
réunion jJusto nous disait avec indi­
gnation « Je ne me dédirai pas.Ce
que j'ai dit est la vérité. I! faut seu­
lement savoir s’il ne faut pas ledire.

Rappelons à notre tour à Justoque
dans certains cas elle n'est pas tou­
jours bonne à dire. Et l’on gagne à
la présenter avec desnuances.
W  MASSEUR IMPROVISE

MAISPRUDENT
A Reims pour passer une semaine

de repos Paul Sinibaldi avait éludo­
micile chez son vieux camaradeRay­
mond Kopa. C'est ainsi qu’avant le
match Reims­Lyon il lui proposa ses
services pour le masser, Ce qu'il fit.
Puis s’en vanta. Mais comme c'était
avant la rencontre, soudain Paul Si­
nibaldi s'exclama : « J'aurais peut­
être mieux fait de m'en vanter.
après, suivant le match qu'il aura
fait »

Kopa fit un excellent matchmais.
il se fit unecontracture.
@ ENFIN UNE HISTOIRECORSE

QUE PERSONNE NECONNAIT
L'Equipe avait envoyé à cematch

notre ami Victor Sinet. Celui­ci est
très friand d'histoires corses et en
raconte de nombreuses comme tous
les Corses. Pour une fois il nous par­
donnera d'en raconter une qui le
concerne, Au moment où en finde
match Piantoni s'était engagé et al­
lait visiblement marquer le but,Si­
net comme ses confrères avait mis
la main au stylo et écrit mais fébri­
lement pour décrire la scène.
Surgit au dernier moment, Sbro­

glia expédia la balle en corner alors
qu'on la croyait dans lebut.
Sinet poussa un soupir de soula­

gement, nous regarda avec un clin
d'œil, barra la longue commencée et
écrit ce simple mot : corner.w PAS DECOPAIN

SUR LETERRAIN
Evoquant cette phase dumatch,

Piantoni auquel on faisait remarquer
qu'il avait brillamment et souvent
tiré pendant la rencontre déclarait :« Effectivement c’est Sbroglia qui
m'a enlevé la balle. Rude joueur que
ce Sbroglia. Et un grand copain parce
qu’il est lorrain commemoi.
Mais tout de même, m’enlever la

balle juste quand je croyais l'avoir
mise dans lebut…
W AN'EN PAS CROIRE SESYEUX
En première mi­temps N'joLéa,

parfaitement bouclé parWendling,
vit la balle lui échapper et êtrepous­
sée en sortie de but par son adver­
saire. || nous sembla bien voir alors
le noir « Gégène » prendre laballe
à deux mains comme pour faireune
rentrée de touche et la remettre en
jeu comme si çà avait été une sortie
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TERRAANNE
LA BANQUE COMMERGIALE DECHAMPAGNE
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sur le côté du terrain. Peut­être avez­
vous vu comme nous, En tout cas le
fait nous a tellement surpris que nous
nous demandons encore si nous l'a­
vons bien vu.
w ALE BONFRANÇAIS

MAIS LE BON SENS
On sait que Riéra est devenu en­

traineur national du Chili. À ce titre
il était venu voir à Reims à la fois
ses camarades et ses futurs adver­
saires pour le matchFrance­Chili.
Après la rencontre, il se rendit aux
vestiaires où une conversation s’en­
gagea bientôt au sujet de la valeur
des chaussures de football que lui
présentait notamment RaymondKo­
pa. Invité à donner son avis sur les
facilités de jouer au football avec
toutes ces chaussures qu’on luimon­
trait, Fernando Riéra répondit sou­
dain « Jé crois lé plus important c’est
bien cé qué il y a dans lachaussure».
— Et bien dis donc, fit un de ses

anciens camarades avec un sifflement
admiratif, tu t'es drôlement amélioré
en francais ! »w PAS D'HISTOIRE DROLEPOURBARATTO
On se souvient que le pauvre Ba­

ratto fut blessé à la fin dumatch
de Coupe de France contre Nîmes à
Colombes, |! souffrait d'une côte fé­
lée. Blessure peu grave d'ailleurs
mais qui interdit à l’intéressé d'éter­
nuer et de rire ce qui provoque une
très violente crispation.
Naturellement ,le pauvreBaratto

éternua. Ce qu'on ne peut comman­
der, mais surtout il se mit à fuir ses
camarades qui en ignoraient la raison.
C'est que ceux­ci lui racontaient des
histoires drôles qui le faisaientrire
dans ladouleur.
@  CAUSERIE ENPASSANT
Batteux et Fontainen'’arrivèrent

pas en même temps que leurscama­
rades à Sochaux. En cours de route,
ils avaient pris la direction d’une pe­
tite ville du Jura où ils avaient pour
mission de faire une causerie devant
un auditoire de jeunes pour leur ex­
poser ce qu'était la vie d'un foot­
balleur professionnel.w PAUVRE JUSTO !

L'accident survenu à Just Fontoine
alors qu’il n’était pratiquement pas
encore rentré dans le matchReims­
Sochaux, a fait l'effet d'une bombe
dans les milieux champenois oul'on
sait la “place que tient le redoutable
buteur dans les succès de son équi­
même, lorsque, comme c'était le cas
ces temps derniers, il est en petiteforme.
Peut­être le moment de l'accident

le rend­il encore plus spectaculaire :
Reims fut privé de son joueurpra­
tiquement pendant tout le match et
obtint cependant lavictoire.
Tous les procédés d'information se

sont intéressés à la nouvelle à la­
quelle ils ont donné beaucoup de pu­
blicité. Ajoutons à l’ensemble des
renseignements déjà donnésceux
que nous avons recueillis auprès des
joueurs rémois.
Fontaine s'étaitexceptionnellement

levé fort tard ce jour­là afin, di­
sait­il de mieux se reposer en vue
du match qu'il s’apprêtait à faire.
C'est une fatalité qui livra laballe
qui devait occasionner la charge de
Sékou. Elle ne lui en était eneffet

13, Place Royale àREIMS
Ouverte sans interruption
de 8 heures à 18 h. 30
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pas destinée et c'estl'avait
vers lui.
Sur le geste, les joueurs rémois

les plus proches de l'accident, sont
formels le sochalien, s’il n'a pas
voulu blesser n’en a pas moins joué
très dangereusement,
w@ CELA PARAISSAIT LOGIQUE !
On ne se rend pas assez compte

de l'après­midi que passent les fem­
mes des joueurs lorsque leurmari
joue en déplacement !
Lors du récent Sochaux­Reims,

comme de nombreux supporters, Ma­
dame Rodzik était à l'écoute et sui­
vait le match à la radio. Comme elle
a une petite fille qui était légèrement
souffrante, son oreille était quand
même légèrement distraite. Elle en­
tendit soudain «­ formidable, c'est
Rodzik qui marque le but ». Elle se
précipita, aussitôt sur le poste et le
ferma, se contentant de crier tout
haut « Ils n'ont réellement pas de
chance : Fontaine a la jambe casste
et voilà que Bruno marque un but !»
Car dans son esprit évidemment

c’était Colonna qui avait encaissé le
but !
wW UN BALLON POUR

SON PREMIER MATCH
I! faut bien connaître Bruno Rod­

zik pour deviner à quel point sa pre­
mière sélection dans l'équipede
France a pu lui faire plaisir. Ce n'est
pas un démonstratif. Seuls les yeux
un peu plus brillants lorsqu'on lui
en parlait démontrent l'intensitéde
l’émotion qu’il éprouvait. À vrai dire,
il y a longtemps que ses camarades
avaient admis son efficacité. Elle se
traduisait par cette réflexion géné­
rale :
« l'arrière français contre lequel

nous n'aimerions pas jouer c'est Bru­no.»
AVienne, Rodzik joua sa première

partie internationale avec tellement
de froide autorité qu'il étonna tous
les techniciens et il reçut de Ray­
mond Kopa le ballon du match que
celui­ci avait prestement subtilisé au
coup de sifflet final. || constituera
pour Bruno le souvenir tangible de sa
première sélection.
W  TENDRE.. L'AUTRE JAMBE
A ce match de Vienne, Kopa avait

eu une altercation assez vive avec
les joueurs autrichiens et on en avait
eu un aspect à la télévision. Kopa
nous a raconté cet incident. « Je ve­
nais de recevoir en quelques minutes
plus de coups que d'ordinaire enun
match entier. C’était à vous déchaîner
un bonhomme. J'ai fait mine de ré­
pliquer. L'arbitre n'a voulu voir que
cela et mes adversaires se sont pré­
cipités sur moi comme s’ils allaient
faire unmalheur.»
W REIMS DEJOUE LE PRONOSTIC
On avait tellement annoncé que

Reims pourrait être battu pas Sèteà Marseille que chacun commençaità penser que c'était très vraisem­blable.
Et Albert Batteux se prêta au jeu

lorsqu'un journaliste lui demanda cequ'il pensait du prochain Reims­Sète:« Et bien je vais finir moi aussi par
croire que la surprise viendra deMar­
seille !»

Et il ajouta après un temps : «En
effet parce que c'est nous qui allons
gagner ».

malheureusement orientée
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Tél. 47.32.71LIL’ ”l'entraîneur
* André GÉRARD |
%® Né le 7 mars 1911, àBor­*
deaux, il débuta à laBasti­*

4 dienne, puis joua aux Gi­{rondins de Bordeaux. Gé­#
4 rard, qui tenait le poste dev
4 gardien de but, fit partiey
de la grande équipe quien­
leva la Coupe de France

<<

Débuta en qualité d’en­
4 traineur en 1943. Sous saydirection,Bordeaux enleva,le Championnat deFrance
en 1950 et fut finaliste dela Coupe en 1952 et en 1955.*
A Nancy il a réussi l’ex­®

%ploit de faire remonter let{club lorrain enNationale.#
4Mais celui­ci étant redes­#
4cendu en seconde division,4

’

entraîne désormais le S.C.
Toulon où il a remplacé

4 notre vieille connaissance
GabyRobert..+.++<…………….…...

TOULONL
fessionnalisme en 1945,

E Sporting­Club du Temple (!) n’avait guère faitpar­
ler de lui jusqu’alors lorsqu’une poignée de dirigeants
sous la pression du public le firent adhérer au pro­

Il s'appelait alors le Sporting­Club de Toulon et avec des
moyens très modestes — mais dans une ville portuaire de
125.000 habitants — il entreprenait dans le football une car­
rière difficile.
SON PASSE ENCHAMPIONNAT.

Classé onzième pour ses débuts en 46, il est 20° l’année
suivante et disparaît de l'effectif des « pros ».

_ En 1948, il y reparaît cependant grâce à son voisin can­
nois qui lui prête quelques joueurs parmi lesquels on note
Kolman, Domergue, Chaniel etBilleton.

Sa carrière n’est cependant pas beaucoup plusbrillante
puisqu’il se classe — toujours en deuxième division — 13° en
1949, 10° en 1950, 11° en 1951 9 en 1952, 15° en 1953, 18°en
1954, 12° en 1955, 13 en 1956, 7e en 1957, 11° en 1958, enfin
3: en 1959, année de son accession…
…ET EN COUPE DEFRANCE.

Toulon n’a jamais dépassé les huitièmes de finale qu’ila atteints en 1954 (battu par Troyes),en 1955 (battu
Nancy) et en 1958 (battu parMonaco).
SES GRANDS INTERPRETES.

par
V Il n’a jamais enrôlé ou formé de joueurs réputés. Citons

émission et4toutetois Bihel, Césari,Pelazzo, Sénequier.…
Sa plus brillante équipe est sans doute celle de la saison

tah, Roubaud,Lenfant.% passée qui lui valut l’accession et que voici : Duval, Blanc et
%® Forzano ­ Camilla, Vibourel et Blanc ­ Vicot, Ben Driss,Mef­

QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATREPAS
UN RENFORT DE QUALITE !
On pensait que Toulon allait

faire un gros effort de recrute­
ment pour se maintenir endivi­
sion nationale. Mais en fait, l’ef­
fectif n’a que peu évolué, le toutse résumant essentiellement à
l’enrolement de l’entraineur An­
dré Gérard, remplaçant GabyRo­
bert et à un courant d’échange
Nimes ­Toulon.
C’est ainsi que Ben Driss est

parti à Nimes, tandis que luien
venaient Mehdi et surtoutMauriceLafont.
Ce n’est pas sans un grand

étonnement que l’on a appris cet­
tevenue.
Mais Lafont ne peut s’acclima­

ter au club Toulonnais. IL y fut
remplacé par Marcel, venudeMarseille.
L’ESPRIT DUSAUVETAGE
Alors que chacun pensait que

Toulon était condamné sansappel
à la descente, le club enrôla Jons­
son et peu après, les résultats se
dessinèrent. Maintenant, après
avoir battu plusieurs équipes—IlUl

R EI MS
12, Rue duGénéral­Sarrail
Téléph. 47­29­55 et47­29­561

RON!
=ASSURANCES CONTRE TOUSRISQUES= Agence Générale pour la Marne de “’ LA FONCIÈRE TRANSPORTS ”4

et notamment Nîmes —Toulon
est à deux doigts de réussir une
invraisemblable redressement et
de se maintenir en « nationale ».
UN SEULTERRAIN,

MAIS UN BON !
On ne peut imaginer les diffi­

cultés de tous ordres que cer­
tains clubs du midi rencontrent
pour faire la place au football.
Toulon, lui, peut mettre à cedos­
sier son problème du terrain. Du­
rant l’inter­saison, il ne savait
encore où il jouerait, bienqu'il
y eut quatre stades.
« Bon Rencontre »,propriété

privée est désaffectée et doit êtremunicipalisée.
Mayol, partagé avecRugby

XIII est en réfection et trèsétroit.
Longpré appartient à la «Jeu­

nesse et aux Sports n et n’est pas
àenvisager.
Reste « Jauréguyberry », le

stade de la Marine où le S.C.
Toulon jouera jusqu'à findécem­bre.

CHALONS
6, Rue du Four, 6
Téléphone 7­63

Des tribunes tubulaires vonty
être installées pour porter sa con­
tenance à 15.000 personnes.
Le record d’affluence de la sai­

son passée a été contre LeHavre
11.070 spectateurs à Bon­Ren­contre.
LE PRONOSTICDEL’ENTRAINEUR
« Je n’ai pas encore eu le loi­

sir de soupeser toutes les équipes
de Division I. Mais je croisque
le Racing, par la facture de son
jeu, Reims, qui bénéficiera de la
présence de Kopa, et Nice, qui
s’est octroyé le titre la saisonder­
nière, sont celles qui doivent en­
core jouer les tout premiers rô­
les. Toutefois j’accorderai leplus
de chances au Racing pour le ti­
tre de champion ».
ET SESAMBITIONS
« Mon premier objectif sera

son maintien en Division I. Je
prends une équipe qui jouera
pour la première fois dans l’élite
du football et qui, à peu de cho­
ses près, conservera son ancienne
ossature ».4148/1113 AAARONA ON

Assurances ANDRE LAMBERT
PF A,.kLS
87, Rue Saint­Lazare, 87
Tél. Trinité 24­00 et 24­01

EPERN­AY
21, Rue des Jancelins,21
Téléphone 6­55
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DUVAL Marcel
Né en 1924 à Fasches.
joué à Lyon. 1 m. 76 ; /kgs.

LABATTUTEddy
Né en 1933 àRochechou­art. A joué à Limoges et
Monaco. 1 m. 80 ; 77 kgs.

>
0, ©

LESARRIERES
VICOTRobert
Né en 1934 à Ivry. 1 m. 75
68 kgs.

MARQUET Pierre
Né en 1936 à Toulon.For­
mé au S. C. Toulon. 1m.
"74 ; 73 kgs.

VIBOURELEtienne
Né en 1932 au Pradet.
1 m., 74 ; 71 kgs.

LESDEMIS
CAMILLA Jean
Né en 1934 à Nice. 1 m. 71
68kgs.

MARCEL Jean­Jacques
Né à Brignoles en 1931, A joué
à Sochaux et Marseille. Inter­national.

PELLEGRINO Henri
Né en 1930 à Hyères.For­
mé au F. C. Hyères. 1m.
72 ; T0kgs.

LESAVANTS
LENFANTThéodore
Né en 1929 à Auchel. À
joué à Auchel, Lille,Red­
Star, Nice et Perpignan.
Internat. junior. 1 m. 69;
67kgs.

MEFTAH AbderramanNé en 1927 àBlida.
joué à Blida, Toulouse et
Sète. 1 m. 76 ; 72 kgs.

MORESCO Gérard
Né en 1934 à Cannes. À
joué à Lyon et à Metz. ­
1 m. 74 ; 70 kes.

ROUBAUDBernard
Né In 1936 à Toulon.For­
mé au S. C. Toulon. 1m.
66 ; 65 kgs.

MEHDIBelhad}j
Né en 1934 à Fès (Maroc)
Vient de Nimes. 1 m. 73:
70kgs.

JONSSONEgon
Né en 1926 à Hogonas (Suède).
Suédois. A joué au Stade Fran­
çais et à Lens, puis en Suisse
avant de signer à Toulon—
1 m. 80 ­ 77kgs.
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Toulon et Reims 1 à1
L'équipe: Colonna,Wendling,
Rodzik, Leblond, Jonquet,
Siatka, Bérard, Muller, Kopa,P Fontaine, Vincent.
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CHAMBRES TouTCONFORT

umTélévisionE
— Siège du BILLARD CLUB RÉMOIS—
59, Rue Cérès ­REIMS
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LE DERNIER MATCH DEREIMSNOSASSIDUSle 13 avril1960Tél. 47­53­39 = à Paris : Racing et Reims : 3 à 3!Muller 2. maiches= rrksh à : 4. |Vincent 31matchesRNA É =h aÉsruné do pee de Kopa 30matchesë | QUAI TUCEM IT LEIELENT CENTSKit | â blond. | , Si: ë ; . ; srsur ma C ä 20} Biernat, Muller, Kopa, Piantoni, une essiER Paa Û ine 2 ts Té = 4drtitetetetrnt net teretetetcten ne 2 a tel ps 2),K Jonquet 29matches,° daétasee ; 2 Vie 11 buts |R foie Boliali ve en x. 2000 Fontaine 28matchesPS CHARBONS DE CHOIX CHALLENGE MARTINI E Pitéioni U'batvifsue he MansCT CRC Labdaut 28matches. = 1FILLEURE ATTAQUE |5.Muller 9 butsEE L _|Colonna 27matches2 = DE LAMEILL dés 28 par 8 buts |LEDERNIER MATCH DE TOULON | Rodzik $s matchesse BOIS DE CHAUFFAGE PS han 101 buts 2.Dhaële 3buts = 5m rang? 5 vence S pichesSd eus ne ; RON 9 5 |à Toulon : Toulon et Le Havre 3 à : érarc 9matchesBaiTHE RMO GAZ RG “ res +4 ce a act 1a L'équipe : Moreira, Vicot, Marquet. |Baratto 8matches. = pes eg Se radriae huiles l 1h Camilla, Vibourel, Marcel, Lanfant, |Giraudo 6matches€ se € sets ds er 1re Fournier, Meftah, Roubaud, Jonsson. | Jacquet 5matchesPSeMarcel Ï H J L ne >Nes 62cs ; Buts : Jonsson (2), Meftah, pour | Dubaêle 3matchesoo Demon aa ats @ Toulon — Lewandowiez (2), Boucha­ |Biernat 2matches34 *e 7. Valenciennes 54buts A che, pour LeHävre Asher 1 }PA res St­Etienne 54 buts :se LIVRAISONS RAPIDES % 10.Sedan 53 buts |1. Jonsson 10buts »#& ­ ET sOIGNÉES —_Re 9Meftah 9buts Àde eee ee eee Ze eee ecezeeS æ@ 3.Moresco 8buts A 46ANS ;EE EEEE Sd DC 0 Se Le dd D Se SeSe NOTRE GOAL AVERAGE 4. aise ?es Ré COURTOIS $; y ‘ournier à buts | rePILE age MIE P C G.A. 16.Roubaud :Hem GRAND  ENTRAINEUR i——mit | LU = tue hè 49 12 1,08 ! Mareel 3butsECAFÉ is = Chespass ‘ 6 Mn 1but ET SPORTIF PRATIQUANT |= Chez l’adversaire 40 29 1,32 Eatsnt 1but CS BOIT.. EVIAN {=, Au total 89 41 2,17 ; >= Lien de Be Iort = @ Lonaoine æ foune y )Ë . DANS LE CADRE NATIONAL / L EAU Î) EVIA= René GARROY ET CELUI DETOULON ; ‘7 potes= ; ë 1. Fontaine (Reims) 28 buts ‘E 37, PLACE D’ERLON, 37 P C G.A.19 Cisowski (Racing) 24ac ue —AAm­­m——R­—mvPRmR­ Chez lui 22 29 0,75 | 3. Rahis (Nîmes) 22 buts sSÉS ;­ Téléphone 47­48­17 po NS a coli ee Fous) bu la COUPE NATIONALE DES JUNIORS= Mantoit >. —&­ æ. aæ|* 4habi (Nine) 19 butsA. GAMBARDELLA “CHALLENGE EAUD'EVIAN”*
SALLES DE REUNIONS ne ps eh ere Liron (St­Etienne) ec pre le “CHALLENGE DU FAIRPLAY”

Ujlaki (Racing) 19 buts <j pure ! si légère ! | EERESULTATS SPORTIFS ai 8. Robuschi (Bordeaux) 4 rea = Ï ed . tsde : 16 S publics gent: 7 ge54 Te
Phrfdiarn Mmé _ 11. Tokpa (Racing) 13buts

. Sas ; T :* _ ee Reims­Valenciennes 15.769 Î ; ;De GARAGE tbe se Limoges­Reims 17.592 | Classement ps in Totaux vePanse RGReims­Toulouse 9.660 Lasape rodage: e 1Maive (ON T1 N j NIA î teMonaco­Reims Toulon 2— Sedan 1 TERRE me == por= “ rez “re 0e Nîmes 4 — Toulon 1 Lu 50 Faute eux SN9 ee feimNice 18.487 Foulon 0— env ; . Reims : aSd æ ——+ Reims­Nice ÿ Racing 7—Toulon age àSochaux Reimsse 24, Rue Buirette ­ REIMS se Strasbourg­Reims 27.807 Toulon 1 — Strasbourg 4 à Nîmes = Ë7oo veReims­Bordeaux 9.564 Bordeaux 2 — Toulon1 3. Racing 42 àRennes Valenciennes°°, te Reims­Sedan 11.270 Toulon 2 — Sochaux 2 1 Sedan St. Francais
4D D I GE 32 Lyon­Reims 28.777 Monaco 1 — Toulon3 Eee ; ani. N ;= seReims­Angers 6.840 Toulon 0 — Toulouse 1 5. Le Havre 39 à St­Etienne Sochaux" *2 St­Etienne­Reims 20.476 Stade Français 3 — Toulon1 rs 39 Lyon S >RenussReims­Nîmes 19.062 Toulon 1 — Reims 1 6. Monaco : CE­ » CŒEDE Stade Français­Reims 33.493 Le Havre 2 — Toulon 0 7.Nice 37 Strasbourg à St­Etiennefr Reims­Racing 18.024 Angers 3 — Toulon 2 sLau 36 | au St.Français ToulonToulon­Reims 16.680 Toulon 0 — St­Etienne 1 CERN : ; ;Le Havre­Reims 25.161 Nice 4 — Toulon 2 9, Limoges 35 Angers àBordeauxMEN INE Rennes­Reims ë 24.899 Toulon 1 — Lens 1 ; e : ; Bordeaux au RacingPope oc HN Valenciennes­Reims 15.072 Toutin € — Fimoges 1 10. Valenciennes 34 ne = ;TA = resserre Français sue Valenciennes 3 — Toulon1 ll. Angers 31 à Limoges Strasbourg= ‘Angers­Keims . Toulon 1 — Lyon 1 anne 30 Monaco |... Nice= HOTEL Reims­Limoges 5.926 Toulouse 3 — Toulon0 12. St­Etienne : ;COLA ER T Toulouse­Reims 15.894 Limoges 2 — Toulon 0 13. Rennes 29 R. C. Paris LeHavreToulouse­Reims 15.894 Toulon 0 — Monaco 3 à , ;i ; 28 à Toulouse Lyon

NiceBetis 20.756 7 Là 2 sp 27 ‘ Le à Toulouse= ; a pipe rer . Toulon 1 — Stade Français : 15. Stade Français 2 8 ê s64, Place d Erlon R E | M $ = Reims­Strasbourg 7.684 To lon 1 — Valenciennes 2 3 â à&élé : sde 16.L 26 auHavre àSedanE Téléphone 47­55­79 Reims­Lyon 9.529 Rennes 3 — Toulon 3 gsda ; ; A= SALLES PRIVÉES Po sic gs Strasbourg 3 — ne 2 7.Toulon 22 àReims ; àLensEE. REPAS de GROUPE 0 : Hs ; te 10.“Bochaux 22 Nîmes àMonaco
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On se souvient que de violents inci­
dents avaient émaillé le match aller
inévitables sifflets qui accueillirent
les limousins, le match se déroula
dans la plus parfaite correction. Par­
ce qu’il est bien connu que les inci­
dents surgissent quand on ne les at­
tend pas et n'arrivent pas quandon
les redoute.®
Le Racing a donc fait matchnulavec son rival parisien du Stade

Français. Il lui a ainsi permis de s’é­
loigner de la zone dangereuse et l’on
n’a pas manqué de dire qu’il y avaitFORUMReimsÿ ‘endu que les Racingmen pensaientplus à la rencontre qu’ils devaientL’allure de Toulon lancé toutes disputer trois jours plus tard contre

voiles dehors à la poursuite de Lyon Reims qu’au match auquel ils parti­
est assurément un des numéros lescipaient
plus attrayants sur la scène où se
joue la fin du championnat et lesHa­
vrais ont beau être des demi­finalis­ |
tes de la Coupe ils ont dûpartager
les points devant les ardents « gars |
de la marine ».e
Le seul autre mouvement notable

qui se dessine en fin declassement
est celui amorcé par Sochaux.Le
club doubiste a remporté enfin son
premier succès depuis longtemps.
Bien sûr, ce n’est pas encore très
brillant puisqu’il ne s’est accompa­
gné que d’un but mais il a été ob­
tenu chez l’adversaire.
Et pour tout ramener à sa vérita­

ble proportion, précisons encore que
l’adversaire n’était que Strasbourg,
aussi mal classé que Sochaux et…
qu’il fallait bien qu’il y eût unga­gnant.

+

A Sedan, Reims a dû trembler sur
son fauteuil de « leader »pendant
une mi­temps. Après quoi, la tour­
mente passée, il s'est imposéavec
netteté dans un de ces derbies dont
le résultat est toujours à la merci du
moindre incident de jeu. SiReims
avait perdu là les deux points et
peut­être le titre, on n’aurait pas
manqué de mettre en évidence que
c’était son voisin qui l’en aurditprivé.
On attendait avec une certaine cu­

riosité la venue de Limoges àNimes.
Ce numéro vaut peut­être 50 N.F.

«Allez Reims » a décidé d’agrémenter lavente
de son journal en tirant au sort parmi ses lecteurs
trois lots très intéressants pour des amis du football,
ce sont :

1° ­ Une magnifique montre­braceletmarquée
« Stade de Reims » et permettant de contrôler ladu­
rée du match de football.

2° ­ Deux places tribunes ;
3° ­ Deux places gradins.
Le numéro figure en bas des pages centrales, à

droite. Nous conseillons d'écouter attentivement les
résultats du tirage qui sera effectué pendant lematch
et les numéros gagnants annoncés parhaut­parleur
dès la fin dumatch.

Les lots seront à retirer à la permanence d’Allez
Reims, 59 bis, place d’Erlon, avant le match suivant.
Les lots non réclamés seront remis en jeu.

à Limoges. Naturellement après les |

de la complaisance. D’autres ont pré­ |

Qui des amateurs deReims
et de Sedan ira en finale ?‘‘‘‘‘‘d0 00 0 0 0 VV

Grand jour pour les amateurs du
Stade de Reims, lesquels, après un
début laborieux, ont fait unmagni­
fique retour qui les met à deuxdoigts
de la poule finale.
Il leur suffirait pour cela de baure

aujourd'hui Sedan qu’ils reçoivent et
de faire au moins un match nul pour
leur dernier match contre le Stade
Français à Paris.
On se doute qu’ils vont s’employer

pour y parvenir.
Précisons, pour bien comprendre la

situation que Reims, qui a battuSe­
dan à l’aller par 1 à 0 aurait en cas| de mateh nul cet après­midi un goal

NOUS
APARIS, LE 24AVRIL

Le Groupement des Supporters «Al­
lez­Reims » organise undéplacement,
par autorail spécial, à Paris, le di­
manche 24 avril pour le matchde
Coupe de France 1/2 finale, qui se
disputera au Stade deColombes
contreMonaco.
Horaire Départ Reims à 9 h…,

arrivée à Paris à 10 h.40.
Retour :1°) Départ Paris à 21 h., arrivée

à Reims à 23h.
2°) Départ Paris à 0 h. 40, arrivée
à Reims à 2 h.15.
Prix du voyage :1°) 16 NF Reims­Paris aller et

retour, autorail seul.2°) Autorail Reims­Paris aller et
retour, transport gare de l’Est­Stade
de Colombes aller et retour : 21NF.
Pour les personnes effectuant le

déplacement, des places de tribunes
numérotées sont assurées.

— = qui lave sans aucune intervention|
0

50 00 0 0 0 0 0 0 7 AÉ
average supérieur (car seuls lesbuts
réussis par les deux clubs l’un contre
l’autre comptent) mais compterait
toujours un point de retard. Or Se­
dan, pour son dernier match reçoitMontreuil.
I! semble bien que le « suspense »

durera jusqu’au bout !
Reims présentera une équipe solide

et résolue à laquelle on peut faire
confiance. Voici comment ellepour­
rait se présenter :
Jacques (1) ; Cabourg (2) ;Cour­

tois ou Robin (3) ; Moreau (4) : Jar­
delle (5) : Batteux A. (6) :Favier
(7) ; Prosdocimi ou Bojko (8) :Boj­
ko ou Biernat (9) : Azhar (10)
Heusghem (11).
Le match commencera à 13 h. 10.
LES MATCHES PREVUS

Reims | SedanAmiens St­GermainBruay Lens
Fontainebleau St­QuentinRehon AuchelRacing Stade
Montreuil | Giraumont

Pts
1.Sedan 35 58à
2. Reims 34 45 à 32
3. Amiens 32 32 à 18
4. Auchel 32 40 à 27
5. Lens 25 43 à23
6.Racing 25 43à
7.Montreuil 23 34à
8. St­Germain 21 33 à
9. St. Français au 11­3240
10. Giraumont 20 20à
11. St­Quentin 19 33à
12. Fontainebleau 17 30à
13.Rehon 17 30 à54
14. Bruay 16 35 à 61PES RAA
Une attitude de l’amateurBiernat
qui, à Sedan et à Paris vient de s’il­
lustrer dans l’équipe professionnelleStadiste.

(Photo et cliché « UNION»)
IRONS AVEC EUX . .­

ET A NIMES LE 1"MAI
Le Groupement des Supporters

« Allez­Reims » organise undéplace­
ment à NIMES le dimanche 1°"mai
à l’occasion du match de champion­
natNîmes­Reims.
Horaire Départ Reims samedi

30 avril à 17 h. 10, arrivée à Paris
à 19 h. 15. ­ Départ Paris à 21 h.53,
arrivée à Nîmes dimanche 1°" mai à
6 h.50.
Retour : départ de Nîmes diman­

che 1°" mai à 22 h. 20, arrivée à
Paris à 7 h. 45. ­ Transport encar
gare de l’Est. ­ Départ de Paris à
8 h. 20, arrivée à Reims lundi 2mai
à 10 h.10.
Prix du voyage :

1°) 2° classe ­ couchette de Paris à
Nîmes et retour, place de stade com­
prise : 145NF.
20) 1° classe ­ couchette deParisà Nîmes et retour, place de stade
comprise : 195NF.3°) 17° classe ­ wagons­lits 270
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‘“ALLEZ­REIMS” présente
"MISS FOOTBALL1960"

ES actifs dirigeants d’Allez­Reims avaient imaginé de
fêter le printemps et la brillante période du Stadede
Reims par un bal tenu dans le Parc­Dancing de laCerisaie.

La manifestation tint tout ce qu’elle promettait sur le
plan de l’organisation, de la décoration et du style général.

Elle n’eut cependant pas tout le succès populaire que l’on
pouvait en attendre. À cette réserve près, la nouvelle orga­
nisation d’Allez­Reims mérite toutes les louanges.

Il avait été prévu d’y élire « Miss Football 1960 ».Les
opérations furent conduites par notre ami Fiquet. Ce fut fina­
lement la brune et jolie Denise Simon qui fut désignée et à
laquelle le Président André Durand remit l’écharpe tradi­
tionnelle. Elle eut pour demoiselle d’honneur Michèle Parisot.
(ée—<e+<0v0esoesesereacceeeneere

Nous avons déjà présenté Bru­
no Rodxik, à l’occasion d’undes
« rendex­vous » que nous fixons
pour vous à tous les joueurs à
leur arrivée àReims.
If mous est apparu très amu­

sant — et édifiant — aumoment
où Bruno vient de recevoir la
grande consécration que nous at­
tendions pour lui de vous pro­
poser de lire cet article paru dans
l'Est Républicain et qui, écrit
dans sa Lorraine natale, expose les
sentiments provoqués là­bas par
l'entrée en équipe de France deRodzik.xxx

« Tiens, on va reparler deBru­
no Rodzik en équipe de France »,
me suis­je dit dimanche soir après
le but « sochalien » de l'arrièrerémois.
Car peu avant, il y avait eu

d'autres « guignes », laissant en­
trevoir le retour au premier plan
de l'ex­Giraumontois. Àcommen­
cer par quelques « déclarations »
de Kopa, Piantoni et Fontaine.
Pour nous d'ailleurs, il n'y avait

là aucune surprise. Depuis qu’il
avait quitté Giraumont pour le
Stade de Reims, la route deBruno
Rodzik devait le conduire en équi­
pe de France.
Nous l'avions pourtant vu, ily

a quelque quatre mois, presque
résigné à n'être autre chosequ'un
bon arrière de club il craignait
avoir gâché sa chance un jour de
printemps à Rennes lorsqu'il se
blessa à la veille du match des
Espoirs Français contre ceux deHongrie.
I! croyait avoir été définitive­

ment condamné quand, l'été der­
nier, à Stuttgart, un certainM.
Gento, en état de grâce, s’était
permis mille et une facéties, sous
sonnez,+<+<<+<+<+<+*+*<+<+*+<+<+<<+<+*#+*+*+*+<+.<+<+<<+<+.<+<+*<+<+…*...—<#*#v*#<+e.e#—<+.e.+*<+.….*..e.ess1e+++*#+*—+<—+<—.<.<.<+.—.<+.—….<+.*+…....+.*+*#*........

BRUNO RODZIKInternational
Bruno savait qu'il avait néan­

moins accompli son devoir et que
si Gento avait impressionné par
sa vitesse, il n'était passé qu'à
deux reprises. Mais il ne s'en ser­
vait pas pour s'excuser.
Car c'est un timide, intéressé

davantage par son métier de foot­
balleur que par les conférences depresse.

I! faut croire que la méthode a
du bon. On pourra compter sur
lui à Vienne. Sous une apparen­
ce de fragilité avec sa taille de! m. 83 pour 73 kilos, il sait
« tacler » quand c'est nécessaire
(demandez à Knayer). On le croit
lent, ne vous y fiez pas, il sait
revenir en quelques enjambées im­
menses, et il a surtout le souci
constant de la construction. Bru­
no Rodzik a fait ses classes au­
près de Jean Strasser dont, dé­
cemment, le nom ne saurait être
oublié à l’occasion de cette réus­
site. Sa technique est donc une
base qui peut être utile même (ou
surtout) à un défenseur. C’est le
premier produit giraumontois à
revêtir le « vrai » maillot de l’é­
quipe de France. Ce n'est proba­
blement pas le dernier.

Bruno Rodzik doit êtreheureux
depuis hier dans son petit appar­
tement rémois déjà rempli de tant
de souvenirs. Auprès de sa jeune
femme, de sa petite Christine, il
continuera à accueillir avec joie
ses beaux­frères professionnels,
Serge Zenier et Jean­Pierre Tur­
ci, peut­être moins fortunés que
lui, ses anciens camarades girau­
montais, tous ses amis qui sontnombreux.

Bonne chance, Bruno Rodzik, et
tant pis pourChorda.

André ISCH.
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vous présente

CHORDA /e “sacrifié”
COLONNA méritait mieux
les souvenirs de BATTEUX

Comment éviter les ‘accidents’ genre FONTAINE
En vente partout
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